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BIO INFOS

Retour sur la saison viticole 2023

La saison viticole 2023
a été marquée
par une attaque
précoce de mildiou
sur inflorescence,
puis par une pression
généralisée d’oïdium.
L’été caniculaire
et sec a une nouvelle
fois mis en évidence
le changement
climatique. Les points
à retenir de 2023.

Le printemps 2023 a démarré
dans une ambiance très hu-

mide de mars jusqu’à la mi-
mai: pluies tous les 2,5 jours
sur cette période contre nor-
malement 3,5 jours. La pres-
sion demildiou de ce début de
saison a été intense et stres-
sante pour les vignerons dans
toute la Suisse romande. En
effet, les œufs d’hiver de mil-
diou ont étémûrs très tôt avec
un pouvoir de contamination
plus important que la normale.
Bien que la vigne fût seulement
au stade grappe visible avec
des pousses de 4 à 20 centi-
mètres selon les régions, de
nombreuses inflorescences
sur la partie supérieure des ra-
meaux ont été fortement im-
bibées d’eau et contaminées

précocement par les pluies
enregistrées les 10 premiers
jours de mai.

Ainsi, à partir du 20mai, les
vignerons ont pu observer de
nombreux symptômes d’inflo-
rescencesdéformées en crosse
qui ont séché par la suite. Les
vignobles les plus en avance
ont subi davantage d’attaques,
mais les vignes très peu déve-
loppées n’ont pas été épar-
gnées. Ces inflorescences ont
par la suite séché et dans les
cas les plus extrêmes, une at-
teinte du rameau a pu être ob-
servée. Les conditions sèches
dès la mi-mai ont limité l’im-
pact des attaques précoces et
rares ont été les symptômes de
mildiou plus tardifs. Seules les
régions duChablais et du Vully
ainsi que quelques zones loca-
lisées du Valais ont connu une
pression forte de mildiou cau-
sée par des orages localisés au
mois de mai qui ont maintenu
le pouvoir infectieux du cham-
pignon qui s’était développé
précocement. Dans ces situa-
tions, des pertes de récolte ont
pu être observées localement.

Faudra-t-il dorénavant pro-
téger la vigne en anticipant
les premières pluies contami-
natrices chaque printemps?
En l’état des connaissances,
clairement non. En effet, la si-

tuation vécue en 2023 est très
rare et même inédite depuis le
début de la modélisation par
Agrométeo.ch. Cependant,
si les conditions de 2023 de-
vaient à nouveau être réunies
lors d’un prochain printemps,
il pourrait être nécessaire d’an-
ticiper le démarrage classique
de la protection qui consiste à
attendre 80% d’incubation de
la toute première pluie conta-
minatrice.

Pression d’oïdium
jusqu’à véraison
En 2023, le champignon le

plus virulent dans la majorité
du vignoble romand aura été
l’oïdium, dont la pression s’est
généralisée à toutes les régions
romandes depuis 2019. Beau-
coup de professionnels ques-
tionnent l’utilisation de fon-
gicides de synthèse à action
uni-site durant de nombreuses
années, la sélection consécu-
tive de souches résistantes et
la nouvelle virulence du cham-
pignon. Ainsi, les cépages les
plus sensibles ont été logique-
ment fortement touchés, mais
l’oïdium s’est aussi développé
sur des cépages moins sen-
sibles ou tolérants à l’oïdium
(cabernet Jura, cabernet noir,
divico, johanniter, muscaris).
Des applications répétées de

soufre mouillable renforcées
par des bicarbonates de po-
tassium ou de sodium ont été
nécessaires pour limiter le dé-
veloppement de l’oïdium.Un ef-
feuillage précocede la zonedes
grappes a également limité le
développement du mycélium
par rapport aux parcelles non
effeuillées ou effeuillées plus
tardivement. L’augmentation
de la virulence du champignon
depuis 2019 est aussi accompa-
gnée d’un développement plus
tardif du champignon dont les
symptômes évoluent parfois
fortement jusqu’à la pleine vé-
raison. Cela confirme l’impor-
tance de protéger les parcelles
avec symptômes jusqu’à vérai-
son.

Black-rot
en recrudescence
La saison 2023 confirme la

recrudescence du black-rot
qui devient un problème pour
certaines parcelles de cépages
classique vinifera dans le can-
ton de Genève, mais aussi de
cépages résistants dans toute
la Romandie qui présentent
des foyers depuis l’année plu-
vieuse 2021. Des essais de stra-
tégies en viticulture biologique
ont donné des résultats encou-
rageants pour limiter les symp-
tômes de black-rot.

Sécheresse, canicule
et coup de soleil
La saison viticole 2023 a de

nouveau été une année record
en termes d’extrêmesmétéoro-
logiques. L’été a été le 5e plus
chaud depuis le début des me-
sures avec deux vagues de cha-
leur, entrecoupées par une pé-
riode plus fraîche début août.
Les précipitations ont été défi-
citaires en Suisse romande et
inégalement réparties entraî-
nant des problématiques de
stress hydrique sur les jeunes
vignes ou sur les sols super-
ficiels. De nombreux symp-
tômes de brûlures des grappes
(échaudage) et parfois du feuil-
lage ont été relevés. Ce phéno-
mène a probablement été ac-
centué par les forts écarts
de températures entre les va-
gues de chaleurs et la période
fraîche de fin juillet-début
août. Ce sont généralement les
grappes exposées au soleil de
l’après-midi qui ont été les plus
touchées, d’autant plus si elles
subissaient un stress hydrique
marqué. Les brûlures ont été
moins fréquentes sur les par-
celles effeuillées précocement
ou de manière moins intense.

Ce millésime chaud et sec
est à nouveau un signal de l’im-
portance de développer des
techniques préventives pour

s’adapter au dérèglement cli-
matique (adaptation du ma-
tériel végétal, génie végétal,
architecture de la vigne, sols
fonctionnels, captage et réten-
tion de l’eau) pour limiter au
maximum les techniques cor-
rectives (irrigation, désher-
bage, fertilisation, limitation
drastique de la charge). Ces dé-
veloppements font partie des
activités prioritaires du FiBL
en Suisse romande.

Excellent millésime
en qualité et en quantité
Ce début d’automne bat de

nouveau des records avec le
moisdeseptembre lepluschaud
depuis le début desmesures et
des températures maximales
record pour unmois d’octobre.
Après quelques pluies bienve-
nues à la fin août, la phase de
maturation et les vendanges se
sont déroulées dans des condi-
tions météorologiques sèches
et chaudes, et avec des nuits
fraîches préservant l’aroma-
tique. Les vendanges se sont
étalées sur une longue période
pour optimiser la maturation
qui n’a pas été aussi précoce
que prévu. D’une manière gé-
nérale, le millésime 2023 s’an-
noncedoncexcellent enqualité
mais aussi en quantité.
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NOUVEAUTÉ
La renommée d’un vignoble se résume-t-elle à la qualité de ses vins?

Pourquoi la Suisse, qui exporte brillamment ses produits, notamment le chocolat, le
fromage, ou les montres, voit-elle ses vins être dominés par les importations sur son
propre marché?

Cet ouvrage dévoile le rôle crucial de l’histoire, de la géographie et du financement dans
la construction des grandes régions viticoles européennes. Il explore aussi les véritables
perspectives d’ascendance qui s’offrent à la filière viticole helvétique, en sachant tirer
parti des opportunités offertes par les nouveaux comportements d’achat et la quatrième
révolution industrielle, l’écologique. Des solutions concrètes et inédites sont proposées
dans ce livre. Il ne reste plus qu’à les découvrir !

Jean-Paul Schwindt est natif de Sierre dans le canton du Valais.
Économiste et sociologue de formation, actif dans les métiers
du livre, il a occupé des fonctions dirigeantes dans l’audit et
les stratégies de marché au sein d’entreprises agroalimentaires
nationales et mondiales (Zweifel, Nestlé, Danone) et les médias
(Tamedia et Gassmann).
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